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Le 16-17 octobre 2023 : 
Déménagement de l'association

Le 4 juin 2023 : 
Festival Roues libres

LES MOMENTS PHARES DE 
2023

Le 4 juin 2023 : 
AG sous le chapiteau 

Le 29 septembre 2023 : 
Signature de l’acte de vente

19 octobre 2023 :
Installation et réouverture  

 13 décembre 2023 : 
Inauguration



LE CENTRE SOCIAL EN CHIFFRES

Santé                 Habitat

42 séances de soutien
scolaire organisées

27  auto-entrepreneurs accompagnés
par l’ADIE  et 32 participants aux ateliers  
d’insertion

Ateliers et insertion          

Accès aux droits / démarches numériques

Soutien scolaire

Animations  Sociales

Evénements

 1075 personnes accompagnées dans le
cadre de l’accès aux droits et de
l’accompagnement numérique soit 1525
accompagnements

Les différentes  animations du centre social
(matinales, pause-féminité, sorties famille...)

ont mobilisé 209 personnes.

Les différents évènements (Trocantes, festival “Roues libres”, journée portes
ouvertes, inauguration...) ont touché  390  personnes

 754 ménages domiciliés, 
soit  1770 personnes

 104 prises en charge au niveau de
la prévention/médiation santé 

 41 ménages prises en charge
concernant le pôle habitat, 

27 élèves mobilisés sur     
l’action au collège 

59 participants aux différents
ateliers (LCI, couture, créatifs)



Ce nouveau lieu qui abritera l’association, son centre social, son café associatif, et les nouveaux espaces polyvalents à venir a été
baptisé La Forge, en lien avec l’histoire du lieu et afin d’en préserver l’âme. Ce nom a résonné en nous car la Forge est aussi un lieu de
fabrication, un lieu où se forment toutes sortes d’alliages, de mélanges, d’échanges et de rencontres... un lieu où on fabrique des
liens...

La Forge prendra ainsi également la forme d’un Tiers-lieu, un lieu de vie, de sociabilité informelle, un espace  hybride ouvert à toute.s
pour y élaborer des projets collectifs, échanger des expériences, transmettre des savoirs-faire, développer son pouvoir d’agir,
redynamiser le village, faire naître des nouvelles idées et activités. 

 

Dans le cadre de notre renouvellement de projet du centre social
en 2019, la nécessité de changer de locaux pour mieux faire vivre
nos projets s’est  imposée à nous, et est même devenu une
priorité. Au-delà de la vétusté de nos locaux, du manque de place,
de la localisation en zone industrielle, des encombrements liés
aux difficultés de parking, déménager était surtout l’occasion
d’ouvrir le centre social à d’autres publics, de diversifier nos
activités et d’accueillir dans un cadre plus propice. Nos
recherches immobilières ont démarré en juillet 2019 et ont duré
pas moins de 4 ans...  Si ce projet a mis autant de temps à se
concrétiser, c’est parce que nous avons rencontré beaucoup de
gros cailloux sur le chemin... (difficultés urbanistiques,
préemption de mairie, ...) parce que nulle part nous étions les
bienvenus...

L'édito...       

Grâce au soutien de la CAF de l’Essonne et de la Fondation Bruneau, l’association en 2023, et c’est historique, est donc devenue
propriétaire de ses locaux, soit 500 m2 intérieurs et 1920m2 extérieurs. L’acquisition engendrera une économie très conséquente
pour notre structure, favorise un aménagement adapté à nos projets, permet l’ouverture du centre social mais offre surtout à l’ADGVE
sa pérennité... 

Le centre social en 2023

En mars dernier, nous sommes tombés sous le charme d’une ancienne ferme située sur la commune de La Forêt-Le-Roi, un village
entre Etampes et Dourdan. Très rapidement, nous avons rencontré Madame le Maire et ses élus afin de leur présenter notre projet, de
les rassurer sur notre activité, de leur montrer que notre présence pouvait être une plus value également pour les villageois à travers
l’accompagnement et les activités que nous proposons déjà aujourd’hui mais également par le déploiement de nouveaux services en
directions des habitants du territoire. L’accueil que nous avons reçu était bien au-delà de nos espérances. 

Sophie D’haese, directrice

Un immense champ des possibles s’offre à nous, au public que nous
accompagnons depuis si longtemps et à tous les nouveaux usagers à venir...



S E S  V A L E U R S . . .

U N  L I E U  D E  V A L E U R S  :  S O L I D A R I T É ,  V I V R E  E N S E M B L E ,  L I E N  S O C I A L  
U N  L I E U  P O U R  T O U S  :  V O Y A G E U R S ,  F O R E S T A I N S ,  B É N É V O L E S ,  P A R T E N A I R E S ,
A D H E R E N T S ,  P A S S A N T S . . .
U N  L I E U  C O N N E C T É  :  E S P A C E  P U B L I C  N U M É R I Q U E ,  A T E L I E R S  S M A R T P H O N E ,   
C O W O R K I N G
U N  L I E U  D ’ A P P R E N T I S S A G E  :  R É S E A U  R E R S ,  P A R T A G E  D E  R E S S O U R C E S  E T  D E
C O M P E T E N C E S ,  F O R M A T I O N S
U N  L I E U  Q U I  M U T U A L I S E  D E S  O U T I L S ,  D E S  S E R V I C E S ,  D E S  A N I M A T I O N S  E T  U N E
P R O G R A M M A T I O N  C U L T U R E L L E
U N  L I E U  A I D A N T ,  U N  L I E U  D E  B I E N - Ê T R E  E T  D ’ É C O U T E
U N  L I E U  É C O - R E S P O N S A B L E
U N  L I E U  I N F I N I . . .  D E S  P O S S I B L E S . . .

L'association s’est installée en octobre dernier à la ferme du 52, rue du pont de l’Aridaine pour y déménager ses activités et y déployer de nouvelles
animations et services à destination également des forestains et villageois alentours. Grâce à ce nouveau lieu et cette nouvelle implantation, la
structure prendra  la forme d’un tiers-lieu rural, solidaire, ouvert également progressivement sur d'autres temps (soir et we) vers de nouveaux
publics... il se voudra ainsi être  un lieu de rencontres et d’initiatives collectives pour rompre l’isolement social, créer du lien, rendre service, échanger
les compétences, rencontrer l’autre...

Cet espace polymorphe, installé dans un village du sud de l’Essonne, sera une forme d’extension de notre centre social actuel au service de tous les
habitants du territoire proposant, comme aujourd’hui, de l’accompagnement, l’accès aux droits, un Point-Relais CAF, un service courrier mais qui
développera également un café associatif, un espace de Co-working, une ressourcerie partagée, des ateliers d'expressions, des projections-débat,
des expositions et des services en direction des habitants (dépôt de pain, relais colis, …)

 

V I S I O N  :  C ’ E S T  P A R  L A  R E N C O N T R E  D E S  S I N G U L A R I T E S  Q U E  S E  F O R G E  U N E  S O C I E T E  P L U S  O U V E R T E

L e s  o b j e c t i f s  à  a t t e i n d r e  s o n t  :  

Ouvrir le lieu à un public plus diversifié 
Faire tomber les barrières et préjugés réciproques par l’échange avec l’autre 

Lutter contre l’exclusion, l’isolement, les inégalités sociales 
Ouvrir l’espace au monde culturel et développer le pouvoir d’agir 

Activer des services de proximité et permettre aux habitants de s’approprier le lieu

P R É S E N T A T I O N  D U  P R O J E T  D E  T I E R S - L I E U

Enjeux : créer du lien social & du dialogue entre les Voyageurs et le restant de la population afin de faire changer le regard de l’un sur l’autre



I M P L A N T A T I O N  G É O R G R A P H I Q U E

La Forêt Le Roi est un petit village appartenant à la Communauté de Communes du Dourdanais en Hurepoix (CCDH) qui compte 10 autres
communes. La commune s’étend sur 7,9 km². Elle compte 510 habitants. Au-delà de la CCDH, le territoire ciblé par ce tiers-lieu s’étend plus
largement aux communautés de communes avoisinantes y compris aux départements limitrophes (78, 28). 
Elle est situé à proximité de nombreux chemins de randonné pour de belles promenades pédestres ou hippiques.

Notre nouvelle implantation va permettre de répondre à l’absence de services publics, de commerces de proximité, de lieux artistiques et  
culturels et va surtout  permettre de nouveaux liens, va rendre au “café” associatif sa vocation première de lieu d’échanges (pour les jeunes
et moins jeunes),  va permettre de mutualiser les lieux avec d’autres partenaires du secteur (associations, acteurs économiques et
culturels…) et partager les compétences, les publics et les activités.

Cette propriété, édifiée sur 1984 m2 de terrain clos est située à 8 km de Dourdan, à la Forêt le Roi. Elle comprend une maison principale en pierre
d'environ 200 m2 ainsi que des dépendances d'environ 300 m2.

L’ancien propriétaire, ferronnier d’art a cédé l’enseigne de ferronnerie qu’il a réalisé dans son ateliers et l’association s’est engagée à effectuer
les démarches aux fins de protéger celle-ci. Ce type d'enseigne est appelé Bouquet de Saint éloi. Depuis sans doute le moyen- âge, les maîtres
forgerons et maréchaux ferrants réalisaient ce fameux bouquet en forme de couronne de lauriers, symbole de réussite. Ce bouquet comportait
des représentations des articles réalisés dans l'atelier : divers fers à cheval orthopédiques pour les maréchaux, outils divers pour les
taillandiers , grilles pour les serruriers, sachant qu'en milieu rural, le même artisan assurait bien souvent ces trois fonctions . St éloi , patron
des travailleurs du métal et de la terre, trône bien souvent au fait du bouquet. Il était fêté ( et l'est toujours dans les régions à tradition
sidérurgique) le 1er Décembre . cela donnait lieu à des banquets où personnel et clients étaient invités..pour ces derniers, invités aussi à régler
leur dette de l'année : ferrures de l'année, réparation des socs, outils etc..

 Il a, par ailleurs, laissé des objets rappelant le travail de la forge, réalisés dans son atelier, qui resteront exposés dans les lieux.



Permettre l’accès aux droits sociaux, civils, civiques des personnes sans domicile,
en habitat mobile ou précaire 
Faire reconnaître les liens sociaux des familles sur les secteurs où elles vivent en
favorisant une domiciliation locale auprès des CCAS
Développer le centre social en tant que lieu d’accueil et de ressources
opérationnelles
Accompagner les familles dans la lecture et la compréhension des courriers reçus
et aider au déblocages des situations d’urgence

Domiciliation

Certaines démarches entreprises dans le cadre de l’accompagnement social sont organisées sous forme de RDV individuels (retraite, santé,
MDPH...), d’autres plus courtes, ne nécéssitant pas de suivi sont organisées de manière spontanée. En plus de notre chargée
d’accompagnement social, chaque jour, une personne de l’équipe est détachée pour la prise en charge de ces demandes spontanées. 

Accompagnement social 

Accompagnement d'accès aux droits
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M I S S I O N S

Philippe Naudot, Accueil
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En 2023 nous comptabilisons 754 ménages domiciliés (53 de plus qu’en 2022), soit 1770 personnes. 
Nous avons enregistré 30294 courriers, soit environ 2000 de moins que l’an dernier, ce qui peut s’expliquer
par le fait de l’augmentation des courriers électroniques, comptes en ligne et plateformes diverses. 7003
remises de courriers en mains propres ont été comptabilisées.

La moyenne d’âge des personnes prises en charge 
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Cette année, étant donné le déménagement des locaux, nous avons accompagnés les familles domiciliées dans leurs changements d’adresse
postale. La démarche est assez simple, mais pour les personnes éloignées de l’écrit, cela peut génèrer de l’angoisse. Des tutos ont été mis en
place et envoyés aux familles pour qu’elles puissent au maximum le faire par elles-mêmes, mais nous avons parallèlement organisé
également des permanences spécifiques dès le mois de septembre. Cela a pris une place très conséquente dans l’accueil et une grande
surcharge de travail pour l’ensemble de l’équipe.

La précarité du public reçu à l’association est visible dans
les différents items des suivis tels celui des dettes, de
demande d’aide,... 

Les personnes reçues restent majoritairement des personnes
âgées, même de plus en plus âgées. Elles connaissent
l’association pour la plupart depuis plusieurs décennies
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Comprend la démarche mais pas en mesure d'y participer
70%

Aucune autonomie
20.5%

Participe activement à la démarche
6.7%

Régine Lacroix, Chargée  d’acc. Social

1075 personnes ou familles ont été accueillies cette année dans le cadre de l’accompagnement social : 143 permanences sur rendez-vous avec notre
assistante de service social, 83 accompagnements dans le cadre de la scolarité pour le renouvellement des dossiers CNED, 330 rendez-vous concernant
l’accès aux droits en Santé et 519 personnes reçues spontanément principalement sur des démarches dématérialisées. La situation d’illettrisme et
d’illectronisme reste très conséquente puisque comme l’atteste le graphique ci-dessus,  70% des personnes accompagnées ne sont pas autonomes dans
leurs démarches du quotidien.

Les rendez-vous varient entre 10' et plus de 2H. La plupart du temps les familles
prennent rendez-vous pour une situation précise, mais on constate lors de
l’entretien que d’autres blocages administratifs entravent les situations et
nécessitent d’être réglées au plus vite. On en profite également souvent pour
faire du tri dans les papiers. En effet, la phobie administrative que connaissent les
publics éloignés de l’écrit font que soit ils ne gardent rien, soit au contraire ils
conservent souvent des documents inutiles très longtemps.



Les femmes représentent la part la plus importante des personnes accompagnées, à mettre en corrélation avec leur rôle et leur place dans la
structuration sociale des familles. En effet, en plus des autres tâches leur incombant, les femmes ont très majoritairement la responsabilité des
démarches administratives et du suivi des écrits.

Il est à noter également qu'une part significative des femmes participent désormais également d'une manière ou d'une autre aux revenus du foyer,
s'éloignant ainsi de l'archétype de la femme au « foyer » devant « uniquement » tenir un intérieur et s'occuper des enfants. La problématique du
temps disponible est donc de plus en plus importante et ajoute encore de la charge mentale et physique, là où le rôle des hommes a connu une
évolution bien moindre.

Même si statistiquement la part des hommes n'est pas négligeable, il faut toutefois la pondérer par le fait que dans un certain nombre de cas, non
seulement ils sont accompagnés par leur femme/sœur/cousine mais qu'ils leur laissent (ou leur imposent ) la responsabilité de « faire à leur place »
et par conséquent le fait de n’être que témoin de leur prise en charge.

Une partie du travail, hommes et femmes confondus, consiste ainsi à rassurer et à expliquer. Il arrive fréquemment qu'une démarche aboutie ou un
droit accordé suscite un sentiment d'incrédulité que nous devons surmonter, principalement par le support papier à travers diverses attestations,
qui agissent comme un totem tangible auquel notre public peut s'accrocher au sens propre du terme.

Cette année, nous avons signé une convention de partenariat avec l’assurance maladie donnant accès à un espace partenaire spécifique. Cela répond à
un vrai besoin surtout pour les cas d’urgence administrative que nous rencontrons régulièrement.

Ruptures de droits- Blocages administratifs - Illettrisme -
Illectronisme - Expulsions à répétition - Méconnaissance du
système de soins - Espérance de vie diminuée - Fausses
croyances, méconnaissances en santé - Influence religieuse -
Difficultés d’accès aux campagnes de prévention - Notion de
bien-être peu identifiée - Manque d’estime de soi et de
valorisation des compétences personnelles

L’accompagnement dans l’accès aux droits en santé et dans la
compréhension du système de soins 
L’accompagnement au mieux être : Prévention, santé mentale,
amélioration de l’estime de soi à travers des ateliers
Une démarche diagnostique transversale

M I S S I O N S
C O N S T A T S

A N A L Y S E  S I T U A T I O N N E L L E

Santé mentale
44.3%

Promotion santé
24.1%

Médiation
17.7%

Diagnostic
13.9%

Répartition des actions en 2023
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P E R S P E C T I V E S  2 0 2 4

La santé mentale a pris une place plus importante et notamment à travers les ateliers bien-être qui ont rassemblés cette
année un total de 67 personnes (shiatsu 22,4%, art-thérapie 35,8%,  massages 41,8% )

Ces activités demandent des moyens financiers, imposent des horaires et mobilisent du personnel extérieur et l'échantillon
de pratiquants, même si le retour d'expérience est positif, est trop faible compte tenu des efforts déployés pour le mettre en
place. Aussi,  la question se pose de la poursuite de ces ateliers.

Certains ateliers ont été organisés en transversalité avec les autres  pôles:
 
–      La pause féminité « est un projet né de plusieurs constats de terrain dans le cadre de
l'accueil au sein même du centre social, mais également dans le cadre des journées
transversales au sein du petit voyageur. »
–      L'exposition « entre les jambes » : petit “coin” organisé en “atelier de curiosité” pour
parler sexualité… L’exposition a été très peu visitée. Les gens ont globalement mal réagi
par rapport à cette proposition sur un sujet tabou dans cette communauté. Le choix du
support ou les modalités d'actions sont également probablement à repenser.
–      Affichage de planches anatomiques : système digestif, système respiratoire… Mis à
disposition d’atlas anatomiques, de jeux aimantés et puzzle sur le corps humain.
–      Visionnage de films en spontané : C’est pas sorcier, “Tasse de thé”
–      Mise à disposition de flyers : Cahier engagé CRIPS 
–      Animation “Estime de soi” : Lecture de phrases devant un miroir pendant une
animation “pause féminité”.

Compte tenu des différents constats tirés du quotidien au centre social et dans le P'tit Voyageur ainsi que des
témoignages de nos partenaires, mais aussi dans une direction cohérente avec le programme régional de santé,
voici les axes envisagés pour 2024 : 

Réduire les inégalités en santé en facilitant l'accès aux droits, luttant contre les "violences"
administratives, accompagnant à la compréhension du système de santé dans une approche
d'autonomisation des personnes

Permanences accès aux droits et création d'espaces de paroles
Promotion et prévention santé

Sport-Santé : utilisation du sport comme outil de prévention et de gestion des problèmes liés à la
santé
Santé mentale et habitat : ateliers créatifs autour du logement et des problématiques de santé et de
santé mentale qui en découlent
Actions de sensibilisation auprès des différents publics : harcèlement scolaire, alimentation, MST,
manque de sommeil...

Il est toujours difficile de mobiliser les personnes sur des activités programmées à l’avance. Ce fonctionnement semble en effet souvent incompatible avec
l’habitude du voyage (par ailleurs plus ou moins forcé), et la notion très forte de vivre “au jour le jour”. Nous poursuivons donc la mise en place d’actions
spontanées en laissant une place importante à l’informel… afin de sensibiliser aux notions fondamentales en santé. 

Le temps est notre allié. Les résultats ne sont jamais évidents mais se vivent pleinement lorsqu’au détour d’une conversation, une porte s’ouvre vers
l’intime, lorsque finalement quelqu’un s’assoit et se prête au jeu d’une proposition, lorsqu’une personne revient juste pour prendre soin d’elle… Et puis il y
a ce qui ne se mesure pas, l’invisible que l’on sème, par une phrase, par une image..
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Thomas Lemaître, référent Habitat

Première année de plein exercice du pôle habitat de l’ADGVE. Le pôle a
maintenu son processus de construction (analyse des besoins du territoire,
développement des réseaux de soutien et compétences juridiques), tout en
augmentant son volume d’accompagnement des habitants en caravane.

Dans tous ces cas, l’étude et le suivi des situations fait l’objet d’un travail fastidieux car ces
habitants sont pénalisés par leur faible connaissance des domaines juridiques et administratifs,
leur précarité économique (demande d’aide juridictionnelle), leur faible maitrise de l’écrit.
Le cumul des crises économiques (inflation alimentaire, hausse du coût de l’énergie, restriction
brutale de l’accès au crédit caravane) et sociales (désengagement des services sociaux
classiques et des services de droit commun, contrôle incessant des prestations sociales, non-
recours au droit, numérisation erratique des démarches sociales). Le quotidien des familles qui
s’adressent à l’association est impacté par cette dégradation.

Dorénavant, le plaidoyer associatif sur l’habitat est alimenté par des
situations concrètes, repérées sur le territoire, afin de faire levier sur
l’évolution des pratiques en matière sociale et de droits des sols. Bonne
nouvelle, l’anti-tsiganisme fait partie des nouvelles discriminations reconnues
dans le nouveau plan de lutte contre le racisme, l’antisémitisme et les
discriminations liées à l’origine, présenté par l’ex-Première ministre E. Borne

B E S O I N S  E T  M O Y E N S  E N  F A V E U R  D E S  H A B I T A N T S - C A R A V A N E

A C T I O N S

Soutien à la l’initiative inter-associative de permanence des refus DALO en Essonne
L’initiative inter-associative est soutenue par l’association DALO, le Secours Catholique de l’Essonne et la Fondation Abbé Pierre prend de l’ampleur.
L’Essonne reste un des départements les plus restrictifs de France pour mettre en application la loi DALO. Le Droit et l’accès au logement s’en
trouve lourdement pénalisé. Cette permanence permet aux ménages déboutés de la commission DALO de l’Essonne de formuler des recours en
excès de pouvoir quand ils en sont victimes.
Grille ethos (FNASAT-GV / FEANTSA) un outil européen de diagnostic du mal-logement, spécialement adapté aux situations de précarité des Gens du voyage.
L’ADGVE participe aux travaux collaboratifs de la commission nationale habitat (CNH) animé et alimentée par la FNASAT. Un outil de diagnostic du
mal logement qui permettra de réaliser des enquêtes et des diagnostics harmonisés à l’échelle européenne.

Café éphémère sur place publique à Boissy sous saint Yon
P’tit Voyageur, barnum, musique et exposition éphémère sur la place du village pour sensibiliser les
habitants et les élus locaux aux discriminations que subissent les Gens du voyage 

P E R S P E C T I V E S  2 0 2 4
Enquête-flash sur l’état des caravanes :  l’objectif est de repérer les ménages ayant une caravane dégradée sans possibilité de la renouveler.
Formation sensibilisation au droit des habitants en RMHP et conférence gesticulée : Un contenu de formation/sensibilisation est en cours de réalisation afin de
faire connaitre les réalités sociales, juridiques et historiques de ceux que l’on nomme les Gens du Voyage.
Une POC (proof of concept) pour montrer la plus value de l’action de l’ADGVE en matière de promotion du droit des habitants-caravane
Nous recherchons un territoire cible (idéalement un EPCI) pour y concentrer ces accompagnements et sa présence au cœur des instances de
gouvernance urbaine et sociale (SCoT, PLUi, PLH, PAHLPD, Schéma départemental) et impacter significativement le droit des voyageurs et leur inclusion
dans le droit commun.

Les habitants en caravanes connaissent des difficultés nombreuses pour faire valoir leur droit 
d’habiter. Ils s’adressent à l’ADGVE pour :

L’accès à l’eau et à l’électricité sur terrain nu 
L’accompagnement juridique ou amiable suite à aménagement sur terrain nu
L’accès au logement social (normatif ou adapté) ou aux terrains familiaux locatifs
L’accompagnement et la médiation en cas d’expulsion des stationnements diffus
(situations  qui alimentent le plaidoyer associatif)

Demandes d'habitat
54.4%

Contentieux terrain
26.3%

Raccordement eau
12.3%

Expulsions
7%



Les familles Gens du Voyage vivant une mobilité fréquente choisie ou forcée ont des
difficultés pour assurer une scolarité régulière à leurs enfants. 
De plus, les services scolaires des mairies refusent parfois l’inscription des enfants
à l’école sous prétexte que les familles stationnent illégalement sur le territoire de
la commune. La circulaire de 2012 est très claire à ce sujet, tout enfant,
indépendamment de sa situation d’habitat doit être accueilli à l’école. Nous sommes
régulièrement sollicités par des familles qui vivent ce type de blocage en mairie.
Grâce au soutien du CASNAV, nous alertons et signalons cette discrimination. 
Les enfants finissent toujours pas être accueillis dans les établissements car c’est
un droit, mais le combat en décourage souvent plus d’un en cours de route.

Les jeunes sont accompagnés par l’association dans l’inscription au CNED devenue complexe depuis le décret du 15 février 2022. Ce durcissement que nous
encourageons par ailleurs dans la mesure où il a ramené plusieurs jeunes vers l’école, a laissé pas mal d’autres familles sur le bord du chemin sans solution,
sans plus de scolarisation du tout. En 2023, nous avons constatés beaucoup de contrôles liés à l’instruction en familles, et de suspension de droit en lien
avec la non-scolarité.

Clara Delame, référente jeunesse
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L'obligation de formation mise en place il y a 2 ans permet de repérer et d'amener les jeunes vers un parcours d'accompagnement et de
formation. Cela vise les jeunes en risque d'exclusion, en situation de décrochage, diplômé ou non et qui ne sont ni en emploi ni en
formation. Notre objectif est de servir de tremplin pour ces jeunes et de les orienter/mobiliser vers une formation, un stage, la reprise de
leurs études, les engager dans un volontariat citoyen, les aider à trouver un emploi ou à s’inscrire auprès des missions locales. Cette
année, nous avons accompagné 32 jeunes sur leur parcours d’insertion.

L’association continue comme elle le fait depuis plus de 10 ans le soutien scolaire CNED au sein du Collège Roland Garros de St Germain-les-Arpajon grâce
aussi à la mobilisation des enseignants. En 2023, 27 élèves ont pris part à ces temps de soutien et 9 y ont passé leur Attestation Scolaire de Sécurité
Routière (ASSR)



L’animation de la vie sociale repose sur une dynamique essentielle
de mobilisation des adhérents du centre social. Cette mobilisation
constitue le coeur battant de toute initiative visant à améliorer
les conditions de vie des personnes, en s’adaptant spécifiquement
à leurs problématiques individuelles et collectives. Cette année,
l’objectif était d’amener ce public vers une démarche plus
participative en les impliquant d’avantage dans la co-construction
des projets vacances, sorties, thématiques, journées
transversales, matinales.

Pô
le 

an
im

ati
on

Elodie Grindel, référente famille

M I S S I O N S

Participation et Convivialité: “Les matinales”: 1er jeudi de chaque mois

Ce petit déjeuner convivial, devient une véritable institution, rassemblant les adhérents du centre social et renforçant les liens. Cette
année, 135 personnes ont participé, contre 110 participants l’année dernière..
Cet événement, bien plus qu’un petit déjeuner, devient un prétexte à l’échange et à la rencontre. Les voyageurs se retrouvent autour
d’une table garnie créant ainsi un espace propice aux discussions et à la convivialité. De plus en plus les familles s‘impliquent,
contribuent en proposant de nouvelles idées de petits déjeuners. Cette démarche collaborative donne à chacun le pouvoir d’influencer
et d’enrichir l’expérience collective. Avec les nouveaux locaux, nous espérons que cette action prendra tout son sens en touchant
également les villageois 

Et si on apprenait ensemble! 
Loisirs créatifs: fabrication de savon, de bougie: chaque jeudi après midi 

L’atelier de loisirs créatifs offre à chacun la possibilité de s’immerger dans l’art de fabriquer ses
propres savons, bougies et cosmétiques, créant ainsi une expérience enrichissante et stimulante.
Au delà de la simple fabrication d’objets, et son aspect éco-responsable, cet atelier devient un
espace propice à l’acquisition de nouveaux savoirs. 
25 participants, ont découvert les secrets de la composition des produits tout en laissant libre
cours à leur créativité. Ce processus de création personnelle favorise la valorisation et l’estime de
soi, car chaque objet façonné devient le reflet tangible de leurs compétences et de leur
imagination. A travers cette activité, les participants ont ressenti la satisfaction d’avoir crée
quelque chose, en renforçant la confiance en leurs capacités, contribuant ainsi à l’épanouissement
individuel.

Le défi citoyen “des pochettes pour Curie” a pris forme avec l’engagement inspirant de 5 participantes,
parmi lesquelles se trouvaient des parents et leurs enfants.
Ensemble, ils ont œuvré à la création de pochettes empreintes de sensibilité et de réconfort pour
égayer les patientes touchées par le cancer à l’hôpital Curie. Ce geste collectif, mêlant les générations,
a démontré la force de la solidarité inter-générationnelle. Ces pochettes, pensées comme des créations
utiles et bienveillantes, deviennent des symboles concrets d’espoir et de soutien. La participation
active des familles dans ce défi citoyen témoigne de la capacité de chacun à apporter sa contribution,
même face à des défis aussi complexes que la maladie. En unissant leurs forces, ces cinq participantes
ont réussi à créer un lien chaleureux . 

Action citoyenne:
“ des pochettes pour curie”” durant le mois d’octobre rose



L’été à l’Adgve s’illumine d’une programmation festive, créant un cadre chaleureux propice au renforcement des liens de
confiance et de proximité.
Les journées sont ponctuées de sorties de loisirs, mais aussi de découvertes de lieux: bord de mer,  lac, instillant le lâcher
prise, favorisant la convivialité, ces sorties ont permis aux familles de vivre un temps de détente, de respiration dans un
quotidien bien souvent marqué par les mêmes tâches et les difficultés socio-économiques. Les journées transversales,
mêlant diverses activités, offrent une palette d’expériences enrichissantes, des jeux dynamiques aux repas participatifs. Ces
moments privilégiés, partagés avec les familles, deviennent des chapitres inoubliables de l’été. Les rires résonnent lors des
jeux, les conversations animent les repas, créant une atmosphère ou la camaraderie s’épanouit naturellement. 45 personnes
au total ont participé cette année

“La Trocante: Redéfinir la consommation par l’échange.”

Dans une ère ou la surconsommation règne en maître, l’émergence de la “Trocante” propose une alternative novatrice. Cette initiative, basée sur le principe
fondamental de l’échange d’objets sans transaction monétaire, révolutionne notre perception de la consommation. En effet, la Trocante se distingue par sa
philosophie axée sur la durabilité, l’économie circulaire et la réduction des déchets. c’est une action nouvelle du centre social mais prometteuse,
notamment dans nos nouveaux locaux de part l’espace qu’ils offrent, car les voyageurs s’investissent par le biais du don, encouragent l’initiative par le
partage et la solidarité.

Les animations estivales

“La pause féminité: dernier jeudi de chaque mois

La pause féminité, un atelier dédié au bien-être, se profile comme un élément
primordial pour la santé mentale des participantes. Cet atelier est un moment
pour soi, un temps de lâcher prise au cœur des préoccupations quotidiennes. 
Cette “Pause féminité” ne se limite pas à des soins extérieurs, mais vise
également à nourrir l’estime de soi, renforçant ainsi le bien-être mental. 53
femmes et 5 hommes  ont participé cette année.  
Les perspectives pour cette action sont prometteuses car 2 voyageuses
souhaitent participer activement dans le cadre de cet atelier et mettre a profit
leurs savoirs faire en tant que prothésiste ongulaire et les soins du visage.

Les ateliers de Noël au centre social, et même en itinérance, ont été
empreints de la magie créative, ou le mot d’ordre était la confection
d’une création festive. Sapins scintillants, paillettes étincelantes, et une
ambiance imprégnée de bonne humeur ont caractérisé ces moments de
partage. Les ateliers étaient bien plus que de simples sessions de
création, ils étaient des passerelles vers la convivialité et la
collaboration. Le point d’orgue fut la fête de Noël, où la participation
d’un groupe de musique, orgue de barbarie et accordéons, a résonné.
Les mélodies évoquant les chansons françaises les plus célèbres ont
transcendé les barrières, réunissant habitant de la Forêt-le-Roi et
voyageurs. Ces événements de Noël ont contribué à créer des liens
authentiques, soulignant que la diversité et l’inclusion sont au coeur de
l’esprit festif de Noël  (22 personnes ont participé) 

Les ateliers et la fête de Noël 



Le Festival Roues libres 2023 
3 juin à Longpont-sur-Orge



Lutte contre l’illettrisme et l’illectronisme

Avec la participation de 7 voyageurs cette année, ces ateliers vont bien au delà
de l’apprentissage des compétences de base en lecture et écriture. Ils
représentent une opportunité transformatrice pour ces participants,
impactant significativement leur vie quotidienne. Acquérir l’alphabet et des
compétences linguistiques essentielles ouvre des portes à la communication, à
la compréhension et à l’autonomie.
Violette, évoque une confiance grandissante, elle ose, elle n’a pas honte de se
tromper quand elle remplit un formulaire, ou lorsqu’aujourd’hui elle peut mieux
décrypter ses propres courriers .

Les permanences de l’ADIE

“Les ateliers insertions, vers l’accès au numérique”
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La nouvelle permanence de l’ADIE, s’est rapidement imposée comme un incontournable pour les entrepreneurs Voyageurs.
Cet espace devient un véritable point ou les voyageurs peuvent non seulement obtenir des informations sur la création
d’entreprise, mais aussi bénéficier d’un accompagnement précieux concernant les démarches en ligne. Cette action s’avère
prometteuse, car depuis son lancement en septembre, déjà 27 personnes ont bénéficié de l’accompagnement de l’ADIE. Les
perspectives de cette action sont l’ouverture de cette permanence à notre nouveau territoire et notamment aux habitants
de la Forêt-le-Roi

Les ateliers d’insertion destinés aux personnes de plus de 25 ans ont joué un rôle crucial en identifiant les obstacles à
l’emploi et en explorant des solutions adaptées au mode de vie des voyageurs accueillis (32 personnes ont été reçus
dans le cadre de cet atelier). Ces ateliers, comprenant des sessions dédiées à la création de cv et de lettres de motivation,
mettent l’accent sur la valorisation personnelle et l’estime de soi. Les participants apprennent à exprimer leurs
compétences de manière convaincante. Ces ateliers servent également de passerelles vers les boites d’intérimaires et les
entreprises d’insertion, favorisant ainsi des opportunités professionnelles adaptées à leurs besoins. En parallèle, une
attention particuliére est accordée à l’inclusion numérique, visant à promouvoir l’autonomie. Cela se traduit par la mise en
place d’applications sur les téléphones, l’actualisation des informations au pôle emploi, la création d’adresses mails, et
l’accés au compte pour améliorer l’interaction avec des services essentiels tels que la CAF et d’autres institutions,
renforçant ainsi leur intégration sociale et professionnelle



LE P'TIT VOYAGEUR, 
notre Espace de Vie Sociale 



Le P'tit Voyageur en balade...

Les communes dans lesquelles le P'tit Voyageur est intervenu en 2023 :
Bretigny / Chamarande / Dourdan / Epinay-sur Orge / Linas / Sainte-Geneviève des Bois / Villabé / Ollainville / Ris Orangis / Marolles en
Hurepoix / Longpont-sur-Orge / Boissy SS St Yon / La Forêt-le-Roi / Leuville / Evry / Corbeil / St Germain les Arpajon / Boussy St Antoine /
Monthléry / Bondoufle
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Le P’tit Voyageur permet l’”aller vers”, cette forme d’intervention sociale hors les murs, où l’on se pose sur les espaces de vie quotidienne des voyageurs, où
l’on pratique l’écoute large, où on ne vient pas forcément avec une intention précise, où on recense les besoins et où on cultive l’informel.

Cette année a aussi été l’occasion d’expérimenter ce que nous avons appelé “le café éphémère” à destination du tout public sur des lieux spécifiques (stade
de sport, école, marché...) ou des places de village. L’objet est à la fois de créer du lien avec les passants en ouvrant un espace de parole, mais également de
sensibiliser au public Gens du Voyage à travers des expos, des carnets de voyage, des porteurs de paroles, une bibliothèque vivante…
Selon les lieux où il se posera, il pourra aborder des thèmes différents… sur le parking d’une école il pourra devenir un « café des parents », sur celui d’un
ehpad un « café des aidants » et sur la place d’un village, un collectif d’habitants… Il s’adapte selon l’endroit où il se pose et devient un débat-bar, un café
citoyen, un café papote, un café lecture, un troc-café, un culture-café, un bar à jeux ...

Le déménagement a aussi eu un impact important sur le mode de fonctionnement du P’tit Voyageur. Il n’a jamais été stationné sur le parking de
Lisses pour des raisons de sécurité. Cela supposait donc une organisation en amont, une planification de ses sorties afin qu’un membre de
l’équipe puisse le récupérer. A présent, il a sa maison, son parking dédié et sécurisé et cela permet un fonctionnement différent, plus souple,
plus spontané, plus fréquent.

Le P’tit Voyageur a comptabilisé 43 sorties cette année (à l’arrêt quasi total en septembre et Octobre à cause du déménagement). 83%
des sorties réalisées étaient sur des terrains sans droit ni titre auprès des familles du voyage. 17% des sorties restantes se répartissent
entre des temps “bureau mobile”, réunion de partenaires, CA itinérant mais aussi  Café éphémère sur la place de la Mairie de Boissy Sous St
Yon ou encore Fête du Village de La Forêt-le-Roi.
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La Presse en parle

Références : 

Le Républicain du 22/12/2023
Le Parisien du 26 /12/2023
Actu Essonne du 10/01/2024
Mag Essonne (radio sensation) le 16/01/24
BFMTV : matinales Bonjour Paris du 23/01/24
 Liens disponibles sur notre site Internet
(www.adgve.com) / compte Instagram
(tierslieu_laforge) et page Facebook (adgve91) 



Extrait de notre journal de bord
Accueil - 31 mars 2023 
“Un peu de musique pour entamer la matinée… Jane Birkin chante “fuir le bonheur de peur qu’il ne se sauve”... (ça faisait longtemps que je ne l’avais
pas entendue celle-la!)... et le téléphone a déjà commencé à retentir d’arrache pied!

Michel aimerait savoir s’il a reçu un courrier de la CAF… “j’suis embêté, on m’a tout coupé…”

Juliette est la première à entrer ce matin, décoiffée par un vent très tenace aujourd’hui … elle a une petite mine,... terrassée m’explique t’elle depuis
des mois par des suites de Covid qui persistent trop longtemps… elle a perdu du poids, a froid, se sent fragilisée… “j’ai toujours fait du 38, et
maintenant j’suis à 36, tu te rends compte?”

Le téléphone sonne… Victorine a besoin d’un rdv pour inscrire sa fille au CNED…j’interroge…”pourquoi le CNED?” … “tu sais 
bien que vers chez nous on peut pas aller au collège, y a trop de violence pour nos p’tits”... sans commentaire!
Marcel est arrivé, il attend… un p’tit café?

Pendant ce temps Sylvia et Maria échangent au comptoir… je chope des bouts de conversations… “t’es vers où en ce moment?”... ou un peu plus tard …
“Je ne me verrais pas vivre sans le seigneur, il est en moi. Tu l’as rencontré toi?”... “oui mon oncle est pasteur…” pour finir par : “à un de ces jours… “... je
me surprends à répondre “si Dieu le veut!”

2 personnes entrent pour une demande de domiciliation… ils sont roumains et vivent en caravane un peu plus loin… ils ne parlent ni français, ni
anglais… ça va être chaud… A nos téléphones et merci à “google traduction”... quelques fous rires au passage parce qu’on n’a pas sélectionné la bonne
langue… mais on y arrive ensemble…

Marcel attend toujours, il sourit! Le téléphone sonne…

Sophie “

Accueil  mardi 11 avril 2023
“Nous sommes mardi, le centre social ouvre ses portes à 13H30, le café et le thé sont prêts pour accueillir les voyageurs. Les portes s’ouvrent sur un
air de disco  laissant entrer les familles: “on est toujours bien reçu, ici, heureusement que vous êtes là, sans vous on n’sait pas ce qu’on ferait”
interpellent les soeurs H.. 

Certains viennent récupérer leur courrier “boîte 516”, évoque Rébécca, et d’autres viennent faire des démarches. Johanna est venue inscrire son fils au
cned.
Elle est plutôt autonome, elle a pu utiliser son téléphone pour effectuer la démarche en ligne. Finalement, elle se rend compte de la simplicité de l’action
:”c’est fini? c’est déjà fait? mon dossier est complet? Je l’informe qu’elle aura un retour sur sa boîte mail, et si la décision est positive, elle devra
conserver ce document en vue d’une inscription au CNED en juin.

Par contre, cela peut s’apparenter à un parcours du combattant pour d’autres, comme Marie. Cette dernière s’est présentée pour la même demande
que Johanna, l'inscription de son fils Yanky. Marie ne sait ni lire, ni écrire,et elle n’est pas en capacité d’utiliser son smartphone. Au vu de ses difficultés,
je suis dans une bienveillance,et sans jugements afin de la rassurer. L'objectif est de la rendre actrice de la scolarité de son enfant, en triant les
documents administratifs demandés. Durant ce rendez-vous, Marie m’explique: “d’habitude c’est pas moi qui m'occupe de ca, c’est mon mari, mais là, il
travaille, et comme l’année dernière on a eu la réponse trop tard, je m’y prends en avance”

Par ailleurs, Madame B. et sa fille enceinte sont assises sur le canapé, et l’une des deux femmes m’interpelle: “j’ai un probléme avec ma caf, j’ai pas
touché ce mois ci”, “je termine la démarche avec Madame, et je suis a vous”

Les sollicitations sont nombreuses, et pour permettre aux voyageurs d’attendre, nous mettons à leurs dispositions un accueil convivial (thé, café,
friandises).

Elodie.”


